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toute la distinction que l’on rencontre dons les grandes mai­
sons d'Angleterre et de France.

Dans le cours d’un voyage récent que nous avons fait dans 
les provinces maritimes, nous avons eu la bonne fortune de 
rencontrer des touristes distingués de Boston et de Philadel­
phie. Ils noua ont affirmé que plusieurs familles des Etats- 
Unis, après avoir reconstitué leur arbre généalogique ont 
repris le blason que portaient leurs ancêtres à leur arrivée en 
Amérique. (1)

• •

Monseigneur James Roosevelt Bayley appartenait à l’une 
des grandes familles dont noua venons de parler, de même que 
Nos Seigneurs John Carroll et Samuel Eccleston, ses prédé­
cesseurs sur le siège métropolitain de Baltimore.

La conversion du Révérend James Roosevelt Bayley est un 
des événements les plus édifiants et les plus héroïques de 
l’histoire des convertis américains.

James Roosevelt Bsyley naquit à New-York le 23 août 
1814 ; il était le fils aîné du Docteur Guy Carleton Bayley et 
de Grace Roosevelt. Son grand père, Richard Bayley, s’était 
acquis (2) une grande réputation comme médecin à New-York, 
où il s’était établi en 1777. Entré dans l’armée anglaise, il 
avait agi comme chirurgien do l’état-major du général Sir 
Guy Carleton. On sait que celui-ci devint plus tard gouver­
neur du Canada, sous le nom de Lord Dorchester (3). Ce fut 
la raison pour laquelle il donna à son fils le nom de Guy 
Carleton.

Le docteur Rie! -i Bayley se maria deux fois. De son 
second mariage naquit Elizabeth, qui devint plus tard Madame 
Seton, la célèbre fondatrice des Sœurs de la Charité aux Etats- 
Unis.

Quant aux Roosevelt ils étaient les premiers de ceux d'ori-

(1) Une revue trimestrielle, qui se publie depuis trois années, à New Haven, 
The Journal of American History, à déjà reproduit, en gravures coloriées de 

grand luxe les blasons des plusieurs familles de la vieille aristocratie américaine.
Rêd.

(2) Richard H. Clarke « Livet of the deceased Bishops of the Cathotxc 
Church in The United States

(3) R. H. Clarke cité plus haut, page 41.


